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 Coudons dès lors appartint à la nou-
velle baillie royale de Sault, riche en pâtures et 
en bois. Les forêts environnant le village, 
étaient partagées entre l'archevêque de Nar-
bonne, propriétaire de celles du Camelier et de 
Mirailles, et le roi de France, gérant celle de 
Callong . 
  
 Dès le XVIIe siècle, cette dernière 
produisait du bois d'œuvre pour la flotte 

royale. Même si aujourd'hui 
le plateau de Sault semble 
bien paisible, il fut pendant 
longtemps le siège d'une vie 
agropastorale intense. Les 
ovins par leur passage fu-
maient les champs cultivés en 
céréales ou en légumes. Ce-
pendant, ils pouvaient aussi 
faire beaucoup de dégâts.   
 
 
 

 Ainsi, en 1738, les Coudonnais du-
rent, sur ordre du roi, abandonner l'élevage des 
chèvres qui mettaient en péril l'écosystème 
forestier. Coudons connut son apogée démo-
graphique en 1836 avec 362 habitants.  
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 Le village de Coudons qui abrite 
aujourd'hui une population d'environ 62 ha-
bitants, est situé en contrebas de la route D 
613, reliant Quillan au Plateau de Sault. 
  
 Le nom de Coudons pourrait être 
rattaché à deux mots occitans, soit codols, 
qui signifie cailloux, galets, soit codonh, le 
coing. 
 Cette localité contrôle 
depuis longtemps l'accès au 
plateau de Sault. Malgré sa po-
sition stratégique, le village ne 
conserve pas de traces de forti-
fications.  
  
 Toutefois, les archives 
gardent la mention, dès le XIIe 
siècle, du château de Mirailhes, 
situé près du hameau de Mont-
mija.   
 La forêt de Callong-
Mirailles lui doit son nom. Au 
XIIIe siècle, les seigneurs d’Aniort, qui ré-
gnaient sur la région, choisirent le parti ca-
thare.  
 Leurs terres furent l'un des derniers 
pôles de résistance à la conquête de l’Occita-
nie par le roi de France suite à la Croisade 
contre les Albigeois. Ainsi, l’histoire retient 
qu'en 1230, un sénéchal royal tenta une ex-
pédition au cœur de ces contrées rebelles et 
tomba dans une embuscade qui lui coûta la 
vie. Le Pays de Sault et ses seigneurs firent 
leur soumission en 1240.  



Eglise : Dédiée à la Sainte Vierge, l'église ac-
tuelle fut restaurée au XIXe siècle. Elle possède 
un clocher octogonal qui fait office de porche. 
Elle s’appuie sur la roche, visible dans la grange 
qui la jouxte.  

Abreuvoir de la Caneille : En haut du vil-
lage, en remontant vers la route, a été 
construit un abreuvoir rectangulaire qui 
épouse la pente. Son nom viendrait de 
l'occitan canèl ou canèlha qui signifie le 
tuyau ou le robinet en bois.   

Abreuvoir du Pila: Rue de la mairie, on peut 
admirer un ancien abreuvoir toujours en eau 
et couvert récemment d'une charpente pro-
tectrice. Il est constitué de deux parties : une 
auge de forme arrondie et un petit lavoir aux 
margelles inclinées. La grande majorité des 
lavoirs et abreuvoirs de la région sont cons-
truits avec des blocs de pierre monolithiques 
reliés entre eux par des tiges de fer ou des 
joints maçonnés. Pila vient de l'occitan et 
signifie à la fois l'auge et l'abreuvoir.  

Croix aux entrées de village: En haut du village 
près de l'abreuvoir de la caneille se dresse, scel-
lée dans un bloc de pierre, une croix marquant 
l'entrée du village. Elle est en fonte, ornée de 
décors végétaux ; joncs, épis de blé. Des grappes 
de raisin décorent ses branches.  
Située sur un petit sentier, une seconde croix est 
taillée dans un bloc monolithique et ses bran-
ches sont traitées en pointes de diamants. 

Croix et monument aux morts : A l'entrée du village, près 
de la mairie, se dresse une imposante croix sans indication 
de date. Les instruments de la passion du Christ y sont re-
présentés : l’inscription I.N.R.I. domine l'ensemble alors 
qu'au bas, on peut voir un marteau, des tenailles, trois clous 
et une bourse. Ce type de croix porte le nom de croix aux 
outrages ou aux injures. Tout près, le monument aux Morts 
de Coudons évoque un caveau funéraire. Il est surmonté 
d'une croix en pierre et porte l'inscription "Hommage à nos 
héros". La plaque commémorative des disparus se trouve à 
l'intérieur, derrière la grille.  


